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MOT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 

 

Bonjour à toutes et à tous,  

Dans un premier temps, nous désirons vous remercier pour votre soutien. Merci de l’intérêt que vous portez 

envers la Maison de Lina. 

Une autre année difficile s’est terminée pour nous. Nous avons eu des hauts et des bas, et la Covid-19 a laissé 

des traces, une fois de plus. Pour plusieurs raisons, des travailleuses ont quitté l'équipe et d’autres se sont 

jointes à l’équipe de travail durant l’année. 

Une des difficultés cette année a été l’absence de la coordonnatrice et de l’adjointe administrative pendant 

une grosse partie de l’année. Cela a engendré un gros défi, tant au niveau de l’équipe qu’au niveau du 

conseil d’administration. Malgré le contexte exceptionnel, l’équipe ainsi que les administratrices ont mis de 

l’avant le plus important, notre mission! Nous nous le rappelions souvent, afin de rester soudées et motivées. 

Tout le monde a mis la main à la pâte, les intervenantes se sont retroussé les manches et ont travaillé fort, 

afin de donner les meilleurs services et soutiens aux femmes et aux enfants malgré les embuches, de leurs 

côtés, les administratrices, ont dû prendre certains des flambeaux afin d’assurer le bon fonctionnement de la 

ressource. 

Le retour de notre coordonnatrice, en fin d’année, nous a fait un bien immense et a permis à l’ensemble des 

travailleuses et des administratrices de retrouver une part de motivations. Nous avons pu reprendre notre 

souffle et regarder par avant. 

Cette année, on lève notre chapeau à toutes l’équipe de travail et les administratrices pour leur dévouement 

pour la cause des femmes et des enfants victimes de violence conjugale. Leur assiduité, leur implication et leur 

humanité font d’elles des femmes remarquables.  

Merci à toutes! 

Le conseil d’administration 
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À PROPOS DE LA MAISON DE LINA 

Notre histoire  

En 2003, après des années de pressions de la part du Regroupement des maisons pour femmes victimes de 

violence conjugale auprès des instances décisionnelles de notre gouvernement provincial, le financement des 

maisons a doublé. Cette hausse permet l’amélioration de services de prévention et d’intervention au sein des 

maisons de la province du Québec.  

Une étude des besoins révèle alors que les deux maisons d’hébergement de Laval, soit Le Prélude, incorporé 

en 1981, et l’Esther, en 1992, ne suffisent pas aux demandes des Lavalloises. La maison l’Esther marraine 

alors le projet d’ouverture d’une troisième maison. Fondée en 2005, la Maison de Lina accueille ses premières 

femmes accompagnées de leurs enfants dans une toute petite maison, le temps que la nouvelle résidence soit 

construite. À l’automne 2008, nous emménageons dans notre nouvelle demeure de 15 places, nommée la 

Maison de Lina, en mémoire d’une femme qui fut hébergée à la Maison l’Esther, et qui fut assassinée par son 

conjoint lors d’un retour au domicile conjugal.  

Mission, valeurs et objectifs 

La Maison de Lina est un organisme sans but lucratif qui vise, à des fins sociales et politiques, à : 

• Assurer un accueil, un hébergement sécuritaire et un soutien aux femmes et enfants victimes de violence 

conjugale; 

• Sensibiliser ces personnes à leurs droits ainsi que la population à la problématique sociale qu’est la 

violence conjugale. 

La réalisation de ces objectifs vise également, dans une perspective plus large, à contrer la violence conjugale 

dans une analyse féministe et globale. Nous favorisons les rapports égalitaires, la prise de conscience et 

l’autonomie de toutes les femmes.  

Nos valeurs 

Nous croyons profondément que les femmes victimes de violence conjugale détiennent la capacité et le pouvoir 

d’agir sur leur vie, selon leurs propres besoins et intérêts. Nous favorisons l’alliance avec les femmes et les 

relations égalitaires par le respect, la transparence et la solidarité. Nous sommes engagées dans la défense 

de droits des femmes et des enfants dans la lutte contre l’injustice, car nous considérons que la violence 

conjugale est une problématique sociale inacceptable. 

Le respect : C’est la reconnaissance de l’intégrité, de la dignité et de la liberté des femmes. Respecter son 

droit à la différence, d’être un individu unique, d’agir et de penser différemment. Prendre en considération 

ses opinions, ses croyances, sa culture, sa religion, ses choix de vie, son orientation sexuelle, etc. dans une 

attitude réciproque de non-jugement. 

L’égalité : C’est favoriser le développement de rapports égalitaires avec et entre les femmes. Lutter contre 

les inégalités entre les hommes et les femmes, car elles ont droit sans discrimination à l’égalité sociale, 

économique, politique, juridique et culturelle ainsi qu’au respect de ses droits. 

L’autodétermination : C’est mettre tout en place pour favoriser le développement de l’indépendance, de la 

créativité et de la liberté des femmes. Reconnaître leur plein potentiel à diriger leur vie et prendre des 

décisions pour elle-même et leurs enfants. Encourager les femmes à acquérir une vision plus large de la 
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socialisation et de son impact sur leur vie en partageant avec elle notre vision de l’émancipation collective 

des femmes. 

La justice sociale : C’est croire à une égalité des droits et une solidarité collective. Lutter ensemble pour que 

les femmes aient droit à des services de qualité et un partage équitable des ressources qui doivent répondre 

à leurs besoins essentiels et à l’amélioration de leur bien-être. 

La solidarité : C’est favoriser un lien de solidarité par le développement d’un sentiment de responsabilité 

commune, d’unité et de reprise de pouvoir collective par un support mutuel. Se mobiliser et agir ensemble 

vers un objectif commun. 

Nos objectifs 

Dans l’exercice de sa mission, la Maison de Lina oriente ses actions vers l’atteinte des objectifs suivants : 

• Défendre et promouvoir les intérêts et les droits des femmes et enfants victimes de violence conjugale. 

• Développer des moyens d’intervention visant à enrayer la violence conjugale et ses effets par une analyse 
féministe. 

• Favoriser une démarche qui vise la reprise de pouvoir des femmes par elles-mêmes. 

• Informer et sensibiliser la population pour lutter collectivement à favoriser un changement individuel et 
social.  

NOTRE VISION DE LA VIOLENCE CONJUGALE 

La Maison de Lina croit que la violence faite aux femmes est un problème social. Historiquement, les rapports 

inégaux entre les sexes dans notre société ont contribué à la domination des hommes et, de ce fait, à la 

soumission des femmes. Les différentes formes de violence que les hommes exercent sur les femmes, au sein 

du couple, sont des manifestations, dans l’intimité, de rapports de pouvoir présents dans nos sociétés. 

La violence conjugale ne résulte pas d’une perte de contrôle, mais constitue, au contraire, un moyen choisi 

pour dominer l’autre personne et affirmer son pouvoir sur elle. Afin de placer et de maintenir la femme dans 

un état d’infériorité et pour l’obliger à adopter des comportements conformes à ses désirs, l’homme utilise 

différentes stratégies de contrôle. Les premiers signes peuvent d’ailleurs s’avérer subtils et difficiles à déceler.  

La violence conjugale peut se manifester sous plusieurs formes : verbale, psychologique, physique, sexuelle 

et économique. Le caractère répétitif des épisodes de tension et de violence, en alternance avec des épisodes 

de justification et de lune de miel, représente ce qu’on appelle le cycle de la violence. Par conséquent, la 

femme perd, chaque fois, un peu plus confiance en elle et se met à douter de ses perceptions. Malgré tous 

ses efforts, elle n’arrive pas à faire cesser la violence et à modifier la situation, ce qui la maintient dans un 

état d’impuissance.  

Fréquemment, la femme qui demande de l’aide a déjà vécu plusieurs cycles de violence conjugale. Elle arrive 

en maison d’hébergement avec une estime de soi très basse, d’autant plus que la société a contribué à la 

culpabiliser parce qu’elle a été violentée et qu’elle est demeurée dans cette situation. Peu de gens savent 

que les deux premières phases (tension et agression) ont pour effet de contrôler la femme, alors que les deux 

autres phases (justification et réconciliation) servent à maintenir la femme au sein de la relation.  

Aussi, pour permettre à la femme de reprendre du pouvoir sur sa vie et ainsi favoriser son autonomie, nous 

utilisons l’approche féministe. 
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NOTRE MAISON 

Rénovation du salon des ados 

Grâce au généreux don de la compagnie GFL Environmental d’un montant de 

5 000$, nous avons pu commencer la rénovation du salon des ados. Nous sommes 

très contentes d’avoir la chance d’améliorer l’espace qui servira grandement aux 

adolescents qui passeront par la maison de Lina à un 

moment de leur vie. Nous avons pu changer la 

peinture, acheter des éléments de décoration et 

améliorer notre matériel électronique. Les travaux 

seront terminés en juin 2022. 

ÉQUIPE DE TRAVAIL 

L’équipe  

Afin d’offrir l’ensemble de nos services, la Maison de Lina est composée d’un noyau solide de travailleuses 

expérimentées et engagées. Nous pouvons compter sur une équipe de travailleuses permanentes, 

contractuelles et sur appel, dont certaines sont à la ressource depuis plusieurs années. La Maison de Lina 

emploie également une coordonnatrice et une adjointe administrative. 

Nous profitons de l’occasion pour souligner l’excellence du travail effectué par chacune des membres de 

l’équipe. La pandémie a certainement amené son lot de défis, mais votre résilience, votre capacité 

d’adaptation, votre dévouement pour la cause, votre sentiment d’appartenance est remarquable. MERCI! 

Comparativement à l’année dernière, il y a eu beaucoup de changement du côté de l’administration. En effet, 

l’adjointe administrative est partie en congé de maternité en avril 2021. Durant les 11 mois suivant son départ, 

nous avons eu 4 différentes adjointes. En plus, la coordonnatrice est partie en congé de maladie en octobre 

2021 jusqu’à la fin mars 2022. Quelques travailleuses ont aussi été absentes pour des congés de maladie, 

maternité et congés sans solde. Cela à causer beaucoup d’instabilité au sein de l’équipe. Nous avons malgré 

tout su nous retrousser les manches de manière à assurer la poursuite de notre mission en procédant à 

l’embauche de nouvelles travailleuses, lesquelles viennent ajouter leur propre couleur à notre équipe.  
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Comité social 

Comme chaque année, le comité social organise des activités ludiques afin de rassembler l’équipe et 

consolider nos liens. Cette année, nous avons pu reprendre nos activités!  

Dans le but de célébrer la fête de Noël en équipe, le comité social à organiser une fête chez une des 

travailleuses, suivi d’un spectacle.  

Saint-Valentin 

Afin de célébrer l’amour sous toutes ses formes et la bienveillance entre collègues, 

le comité social a décidé d’organiser une soirée de valentines! Au menu, nous avions 

fondu au chocolat et fruits frais, dans un décor festif aux couleurs de la Saint-

Valentin ainsi qu’une thématique vestimentaire dans les mêmes couleurs. Chacune 

des travailleuses a pu recevoir une rose en chocolat pour se sucrer les dents. Les 

travailleuses ont pu s’amuser avec des jeux de société et discuter sur des sujets 

farfelus à l’aide de questions pigées au hasard.  

Cabane à sucre 

Pendant le temps des sucres, toute l’équipe des travailleuses, ainsi que leurs enfants ont été invités à venir se 

sucrer le bec dans une cabane à sucre. Nous avons pu déguster un repas traditionnel typique cabane à sucre 

et finir le tout par une bonne tire d’érable !!   
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Stagiaire 

Nous tenons aussi à spécifier que les travailleuses ont pu, comme c’est maintenant devenu notre habitude, 

compter sur le soutien d’une stagiaire. Cette année, elle était issue du programme de Technique en travail 

social du Cégep Marie-Victorin. Stéphanie a joint notre équipe à l’automne 2020 pour terminer son stage au 

printemps 2021.  

Subvention à l’emploi 

De plus, comme chaque année, nous avons pu bénéficier d’une subvention du programme fédéral, Emploi été 

Canada, nous permettant d’embaucher deux intervenantes et une commis à l’administration pour l’été. Elezer, 

Anne et Saisha ont donc passé 9 semaines à la ressource. 

Supervision clinique  

À la suite du départ de notre superviseure clinique; Louise, en septembre 2021, nous avons accueilli, depuis 

février 2022, une nouvelle superviseure clinique à temps partiel; Rolande. Le rôle de cette dernière est 

d’accompagner et de soutenir les intervenantes dans leurs interventions quotidiennes auprès des femmes. Elle 

offre aux intervenantes des rencontres individuelles selon les besoins de chacune. La superviseure est 

également présente une semaine sur deux lors de nos réunions d’interventions en plus de donner du soutien à 

la coordonnatrice. Lors de ces rencontres, la superviseure clinique fait, avec les intervenantes, le tour de 

chaque femme hébergée et permet aux intervenantes de poser des questions qu’elles ont vis-à-vis leurs suivis. 

Lors de ces rencontres de supervisions cliniques en groupe, elle nous offre également diverses formations ou 

discussion sur plusieurs sujets variés. Voici quelques thèmes qui ont été vus cette année :  

• Intervention féministe 

• Intervention intersectionnelle 

• Climat d'équipe et communication 

• Confidentialité 

• Tenue de dossier 

• Épuisement professionnel (journée de ressourcement) 

• Utilisation des points bleus ou rouges au départ d'une femme 

Journées réflexion et ressourcement 

Nous avons eu une journée de réflexion cette année. Considérant le contexte pandémique, cette rencontre 

s’est tenue par visioconférence. Nous avons tout de même rendu cette journée dynamique et amusante en 

entrecoupant nos discussions par des jeux d’équipe.  Durant cette journée, nous avons abordé les besoins de 

la ressource en vue de la restructuration due aux nouvelles sommes d'argent reçues.  Cette réflexion s’est 

soldée par la création d’un comité afin de mettre en commun les besoins ressortis par l’équipe et arriver avec 

des propositions.  Nous avons aussi eu une formation par la directrice de la maison des femmes sourdes afin 

de voir comment adapter notre intervention et notre maison à ces femmes aux besoins spécifiques.  Nous 

avons terminé la journée par une formation sur le travail d’équipe qui nous a été donné par notre superviseure 

clinique Louise.  

Développement des compétences  

Comme chaque année, nous visons à assurer une formation continue aux membres de l’équipe de la Maison 

de Lina. Cependant, l’absence de la coordonnatrice a fait que nous avons suivi moins de formation cette 

année. Les formations habituellement offertes en présentielles ont dû être adaptées en virtuelle, ce qui prend 
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un certain temps à faire. Nous avons tout de même pu suivre quelques formations, dont “intervenir auprès de 

la personne suicidaire » par le CISSS de Laval et les cours de secourisme.   

Dans le cadre du projet de transport adapté pour les femmes en situation de handicap vivant de la violence 

conjugale, nous avons assisté à une formation offerte par l’Institut National pour l'Équité, l'Égalité et l'Inclusion 

des personnes en situation de handicap. Le but était de démystifier le handicap et d’adapter nos pratiques 

pour mieux accueillir ces femmes. La maison se veut toujours la plus inclusive possible et cette formation va en 

ce sens. 

Aussi, nous avons assisté à une séance d’information sur LAPVIC sur les principaux changements apportés aux 

lois visant à aider les personnes victimes d’infractions criminelles et à favoriser leur rétablissement. Un des 

points intéressants de cette séance a été d’apprendre que la notion de victime a été élargie aux proches et 

même à des personnes de confiance.  

En plus de ces dernières, d’autres formations ont été offertes aux travailleuses : 

• Formation Marie-Vincent 

• Formation de la maison des femmes sourdes de Montréal 

• Formation DPJ 

GESTION 

Logiciel ASO 

Notre logiciel comptable n’était pas la seule chose désuète dans notre gestion. La liste est longue des tâches 

que nous effectuons avec des fichiers Excel et Word. : faire les horaires, calculer l’ancienneté, inscrire les 

disponibilités des intervenantes sur appel, faire des demandes de vacances, remplir les feuilles de temps, les 

valider pour la paie, comptabiliser les heures en banques, effectuer des replacements, tenir un agenda pour 

les rendez-vous de suivis avec les intervenantes à l’externe, etc. De plus, toutes les tâches au niveau de 

l’intervention se font sur papier seulement, par exemple : la tenue de dossier des femmes hébergées, les 

écoutes téléphoniques, les demandes d’hébergement, la grille d’évaluation du niveau de dangerosité, etc.  

En fin d’année dernière, nous avions signé un contrat pour l’implantation d’un logiciel de gestion qui nous 

permettra de faire toutes ces tâches de façon informatisée et centralisée, tant du côté de l’intervention que 

du côté administratif. Les travaux de personnalisation du logiciel ont eu lieu au cours de l’année. Par contre, 

nous n’avons pas pu implanter le logiciel en l’absence de la coordonnatrice. Le logiciel sera fonctionnel au 

courant de l’année prochaine! 

Conseil d’administration 

Comme vous le savez sans doute, un organisme comme le nôtre se doit non seulement de travailler à 

l’amélioration continue du travail d’intervention, mais également à celui du travail de gestion des ressources 

humaines et financières. Une bonne partie de cette responsabilité incombe aux membres du conseil 

d’administration. Merci à toutes les administratrices de votre implication!  

Outre le travail habituel de gestion, lors des 7 rencontres régulières tenues cette année, les principaux dossiers 

discutés en conseil d’administration ont été tout ce qui touche la gestion des ressources humaines et la gestion 

de la pandémie. Outre cela, voici les autres dossiers principaux ayant été abordés lors de nos rencontres : 

l’aménagement et les travaux à effectuer, le logiciel de tenue de dossier, les conditions de travail, etc. 
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Voici donc la composition de celui-ci au 31 mars 2022 : 

HÉBERGEMENT DES FEMMES ET DES ENFANTS VICTIMES DE VIOLENCE 

CONJUGALE 

Milieu de vie et intervention 

Au-delà des lieux physiques, le milieu de vie et l’intervention 

qu’on y développe réfèrent à des façons de faire et à des façons 

d’être qui reposent principalement sur le partage et sur les 

échanges entre les femmes. Ce contexte d’intervention offre la 

possibilité d’effectuer des interventions de façon informelle, au jour le jour, dans le quotidien de la Maison.  

L’intervention en milieu de vie repose sur diverses notions et approches telles que l’approche globale, 

l’approche féministe, l’empowerment et la conscientisation. Toutes ces notions ou approches enrichissent 

indéniablement notre travail, parce que chacune d’entre elles place les femmes au centre de l’action, 

encourage le partage de savoirs et vise les changements individuels et sociaux dans le but d’améliorer les 

conditions de vie de chacune. Le jumelage de l’informel et de l’intervention formelle favorise donc le 

développement d’un sentiment d’appartenance chez les femmes hébergées, de même que le partage, les 

thématiques et les rencontres individuelles. Chaque femme est jumelée à une intervenante de suivi qui 

l’accompagne tout au long de son séjour. Ensemble, elles 

fixent des objectifs de séjour dont le but ultime est que la 

femme reprenne du pouvoir sur sa vie. 

Axes d’intervention 

Trois axes majeurs sont priorisés à la Maison de Lina. Et, quel que soit l’axe, notre intervention est 

habituellement centrée sur la conscientisation, qui vise un passage à l’action par la reprise de pouvoir sur sa 

vie. 

Le milieu de vie : C’est la capacité de s’adapter à la vie de groupe, au fonctionnement de la ressource, ainsi 

qu’au cadre de vie communautaire qui est fondé sur nos valeurs féministes. 

La conscience de soi : C’est la capacité de reconnaître ses émotions, ses forces et ses limites ainsi que la 

capacité de gérer activement ses attitudes, ses convictions et ses comportements. 

La réinsertion sociale : C’est l’engagement dans une démarche d’autonomie. La réinsertion sociale se situe 

entre la réadaptation et l’intégration à la vie en société. 

Présidente Jessica Bergeron 

Trésorière Mélanie Guay 

Secrétaire Julie Bruyère  

Administratrice Ana Gabriela Del Rosario 

Administratrice Nathalie Deslauriers 

Administratrice Véronique Pageau 

Administratrice Sarah Bineau 

51.2 % des femmes nomment la 

violence physique comme principale 

raison de leur demande d’hébergement 

55 % des femmes ayant été 

hébergées étaient en relation depuis 

moins de 5 ans alors que 8.5% 
d’entre elles l’étaient depuis plus de 

15 ans 
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Augmentation de notre capacité d’hébergement 

En début d’année, nous avons eu l’annonce du rehaussement récurrent de notre financement a la mission 

globale afin d’augmenter notre capacité d’accueil, permettant de passer de 15 places à 18 places. L’ajout 

de femmes et enfants dans l’hébergement nécessite bien sûr l’ajout d’intervenantes. Nous avons donc revu 

l’horaire et ajouté plusieurs postes, en tout 60 heures de travail ont été ajoutées à l’interne. 

Cette année, nous avons admis 121 personnes (83 femmes et 

38 enfants) comparativement à 77 personnes (54 femmes et 

23 enfants) l’an dernier. Nous avons dû refuser 229 femmes et 

67 enfants. Des 312 femmes ayant fait une demande 

d’hébergement pour violence conjugale, 124 ont été refusées 

en raison d’un manque de place soit 40% des demandes. Notre 

taux d’occupation cette année est de 77%. 

Interventions de groupe 

Différents types d’interventions de groupe ont lieu à la Maison de Lina. Elles se classent en deux catégories : 

Rencontres thématiques 

Les rencontres thématiques ont habituellement lieu le lundi soir et sont facultatives. Chaque semaine, un thème 

en lien avec la violence conjugale est abordé pendant une heure. Nous essayons le plus possible de partir du 

besoin des femmes. Celles-ci ont la possibilité de poursuivre les discussions en suivi individuel. L’objectif étant 

de collectiviser cette problématique et de briser l’isolement. Cependant, à cause de la crise sanitaire, nous 

n’avons tenu que 5 rencontres thématiques. 

Vivre ensemble 

Le « Vivre ensemble » est une réunion de vie communautaire qui a lieu tous les mardis à 19h. Cette rencontre 

permet aux femmes de partager leur vécu, mais également de participer à la prise de décisions relatives au 

bon fonctionnement de la Maison. C’est un lieu d’apprentissage de l’affirmation de soi. Nous tenons à ce que 

les femmes jouent un rôle actif dans la ressource. Elles doivent donc participer à tour de rôle à la préparation 

d’un souper collectif. Les femmes ont également la possibilité de parler des difficultés liées à la vie 

communautaire et de trouver des solutions en groupe. 

Intervention auprès des mères et des enfants 

À la Maison de Lina, nous sommes très soucieuses de la place que les enfants y occupent. Comme nous les 

considérons eux aussi comme des victimes de violence conjugale, nous leur accordons une place centrale dans 

nos interventions. L’objectif de l’intervention jeunesse est d’abord de s’assurer que les enfants ont leur place 

dans la Maison et de leur permettre de réduire leur niveau d’insécurité. Chaque membre de l’équipe porte 

d’ailleurs une attention particulière à cet aspect. 

Un étroit travail de collaboration est fait avec la mère afin de la soutenir et de lui redonner du pouvoir sur 

son rôle de mère. Nous la considérons comme étant l’élément central dans l’intervention jeunesse. Donc 

concrètement, l’intervention jeunesse se fait autant avec les enfants qu’avec leurs mères, par le biais de 

rencontres formelles ou informelles, saisies à même la vie communautaire. Elle comporte aussi des activités 

axées sur le plaisir, la référence et l’accompagnement.  

De plus, la défense de droits des mères et des enfants est un enjeu prioritaire au cœur de l’intervention 

jeunesse. Que ce soit par le biais d’accompagnements à la DPJ ou pour des démarches de garde des enfants 

ou encore lors des contacts avec des collaboratrices et collaborateurs de ressources jeunesse, l’intervenante 

SOS violence conjugale reste notre 

principale source de références avec 

44% des femmes admises qui l’ont 

été via leurs services. 
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jeunesse s’assure d’exposer l’analyse féministe du vécu de ces mères et ces enfants. Nous sommes à même de 

constater qu’un travail reste encore à faire auprès de plusieurs instances afin que les droits des mères et des 

enfants que nous rencontrons puissent être pleinement reconnus.  

Comme nous avons également le souci d’offrir des moments de plaisir aux enfants ainsi qu’aux mères, plusieurs 

activités leur permettant de sortir un peu de leur quotidien ont eu lieu en compagnie des intervenantes. Que 

ce soit de brèves sorties à la crèmerie ou au parc ou par l’organisation d’activités de plus grande envergure, 

comme une sortie à la plage ou une fête d’été, l’équipe de la Maison de Lina s’assure de permettre à ces 

jeunes de s’évader un peu du quotidien et de se créer des souvenirs heureux en compagnie de leur mère. 

Accompagnement dans les démarches  

Nous accompagnons également les femmes dans leurs démarches externes : présence au tribunal de la 

jeunesse, récupération des effets personnels, accompagnement au poste de police ou au palais de justice, à 

l’hôpital, à la cour municipale, au CLSC, à l’aide juridique, au centre local de l’emploi, dans un organisme 

communautaire, chez une avocate, etc. Nous nous adaptons aux besoins des femmes. Cette année, la plupart 

des accompagnements ont été faits par zoom. 

Témoignages 

 

Bonsoir chères intervenantes de la Maison de Lina, 

Nous tenons à vous remercier mes enfants et moi pour le 

soutien et le support que nous avons reçus de la part de 

votre belle équipe durant notre séjour à la maison de Lina, 

merci pour votre professionnalisme et l'ambiance familiale 

que vous créez afin de nous permettre de nous sentir à 

l'aise et en sécurité et nous combler par la chaleur 

humaine, merci pour votre écoute vous avez su évaluer les 

besoins de chacune d'entre nous pour trouver des solutions 

selon nos différentes situations. 

Je vous souhaite bonne continuation dans votre noble 

mission. 

Les enfants parlent souvent de vous et souhaitent vous 

revoir 

Grand merci à vous j'espère vous revoir bientôt. 
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Témoignages tirés des bilans de séjour des femmes hébergées 

« Beaucoup d’écoute. C’est ce dont j’avais besoin. Présences rassurantes. » 

« Je me suis senti écouté en tout temps et surtout j’ai aimé le fait que les intervenantes m’ont mise 

vraiment à l’aise. » 

« J’ai trouvé le contact chaleureux et supportant avec toutes les autres intervenantes. » 

« J’ai beaucoup de chemin à faire pour me sentir mieux. On m’a aidé à identifier différentes 

problématiques et c’est la petite poussée dans le dos que j’avais besoin pour aller chercher l’aide 

que j’ai besoin pour être ailleurs. » 

« Tout ce qui pouvait être fait pour ma situation a été fait. » 

« Plus forte et plus alerte au cycle de violence et j’ai gagné plus d’estime de moi-même. » 

« Durant mon séjour à la Maison de Lina, je me suis sentie comprise, écoutée, aidée. Plus calme, 

plus en confiance en moi et en un avenir, apaisée, soulagée, respectée. » 

« Lors de mon départ de la Maison de Lina, je me sens plus forte, plus stable. Prête à aller chercher 

l’aide que j’ai besoin pour aller de l’avant, partir à la découverte de ma vie et me sentir bien de 

façon permanente. (Ne plus fuir mes problèmes). » 

« Je recommanderai, sans aucune hésitation, la Maison de Lina à d’autres femmes victimes de 

violence conjugales, pour moi, ça m’a beaucoup aidé à croire en moi. Merci à toutes les 

intervenantes, Francine, l’administration pour tout ce que vous faites pour nous, vous avez sans le 

savoir empêché d’autres féminicides et suicides, arriver à une maison d’hébergement est l’étape la 

plus difficile à faire pour chaque femme, mais une fois exposé on recommence à recoller les 

morceaux que l’on a perdus. Merci encore à toutes. » 
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SERVICES EXTERNES 

Suivi externe et post-hébergement femmes 

Ces services sont offerts aux femmes qui quittent la 

ressource d’aide et d’hébergement, mais aussi aux femmes 

de la communauté, qu’elles soient ou non avec leur conjoint. 

Les rencontres individuelles servent à poursuivre le cheminement entrepris en hébergement ou à démystifier 

la violence conjugale pour la première fois. Ces femmes qui nous consultent ont besoin de valider leurs 

perceptions, d’être écoutées, d’être crues et surtout d’être informées sur leurs droits et recours. Pour certaines, 

nous développerons des scénarios de protection à la suite de l’évaluation du niveau de dangerosité. De plus, 

nous les accompagnerons dans les diverses démarches (civil, criminelle, DPJ, relocalisation, etc.). Pour chacune 

d’elle, c’est un pas vers la reprise de pouvoir sur sa vie. 

Afin de répondre au 

besoin grandissant de notre territoire, nous avons ajouté une 

intervenante aux services externes de notre ressource. De plus, 

durant la pandémie nous avons aussi adapté nos services avec 

l’accès à des suivis téléphoniques, en visioconférence et par courriel 

pour accommoder le plus possible les différentes situations des 

femmes.  

Rencontres de groupes externes (Groupe de croissance personnelle) 

En collaboration avec le CAVAC de Laval, les trois maisons d’hébergement en violence conjugale de Laval 

ont mis sur pied un groupe de croissance personnelle pour les femmes adultes ayant vécu de la violence 

conjugale. 

Ce groupe s’adresse aux femmes ayant déjà fait un certain cheminement sur leur vécu de violence conjugale 

et est axé sur la reprise de pouvoir. Il s’agit d’un groupe fermé de 7 à 12 femmes qui dure 12 semaines à 

raison de trois heures par semaine. Il n’est pas nécessaire que la femme ait quitté son conjoint pour participer 

au groupe.  

À travers les différents thèmes abordés au fil des semaines, les objectifs sont les suivants :  

• Briser l’isolement, échanger, normaliser la problématique ;  

• Comprendre et collectiviser les impacts de la socialisation ;  

• Développer un réseau de soutien entre les participantes.  

Depuis 2010 ce groupe fait ses preuves pour briser l’isolement que les femmes vivent. La majorité de ces 

femmes n’ont pas bénéficié du contact avec d’autres victimes de violence conjugale que procure 

l’hébergement. Elles se sentent pour la plupart encore isolées et incomprises. Puisque c’est un groupe de 

femmes de tout âge, d’origine, de groupe religieux et de niveau social divers, c’est un échange unique et 

enrichissant. Les femmes y tissent des liens de compréhension mutuelle et de soutien.  

Cette année encore le groupe a un peu souffert de la pandémie. Nous avons débuté en présentiel le 10 

novembre 2021 un groupe de 10 femmes bien motivées. Cependant, après l’arrêt pour les fêtes de fin 

d’année, nous n’avons pas pu reprendre par mesure de sécurité. Malgré ce délai, nous avons repris le groupe 

avec sept d’entre elles le 16 février pour finir le 17 mars 2022. Malgré les désagréments, l’objectif de briser 

l’isolement a été atteint, car de beaux liens de soutien et d’entre-aide se sont tissés entre les participantes.  

71 nouvelles demandes de 

service externe ont été acceptées 

cette année comparativement à 

57 l’an dernier! 

                                                            

Il y a eu 550 rencontres à l’externe  

                                                            

41 % des femmes nomment la violence 

psychologique comme principale raison 

de leur demande de suivi externe 
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Suivi externe et post-hébergement jeunesse  

 Comme les années précédentes, nous avons continué 

d’offrir des services externes jeunesse selon la 

demande.  Nous offrons donc des rencontres 

individuelles, de l’accompagnement, de l’écoute 

téléphonique, de la référence aux mères et leurs 

enfants qui ne sont pas hébergés ou qui ont encore des 

besoins à la suite de leur passage à la maison 

d’hébergement. Ces suivis ont pour objectif de diminuer les impacts de la violence conjugale autant sur la 

mère, l’enfant que la relation mère/enfant.  Cette année a été marquée par une augmentation considérable 

de demande pour ce service.   Cette augmentation nous a amenés à nous questionner de la façon dont nous 

voulons répondre à ces demandes dans les années à venir.  

LIGNE D’URGENCE, D’ÉCOUTE, DE RÉFÉRENCE ET D’INFORMATION 

En plus d’assurer le suivi des femmes hébergées, les 

intervenantes assurent une présence téléphonique 24 

heures par jour, et ce, 7 jours par semaine. Bien que 

les demandes soient diversifiées, il s’agit dans la 

majorité des cas de consultations téléphoniques (que 

nous appelons des « écoutes ») ou encore de demandes 

d’hébergement. Nous nous assurons également de 

diriger toute personne ayant des besoins auxquels nous 

ne sommes pas en mesure de répondre.  

ADAPTATION DES SERVICES POUR LES FEMMES VULNÉRABLES  

Nous avons reçu une subvention du ministère de la Santé et des Services sociaux via le CISSS de Laval et des 

subventions du Secrétariat à la condition féminine (SCF) visant l’adaptation de nos services pour les femmes 

particulièrement vulnérables, notamment les femmes immigrantes, mais aussi pour adapter nos services en ce 

temps de pandémie. La Maison de Lina a notamment maintenu plusieurs mesures mises en place l’an dernier 

pour augmenter l’accompagnement et la disponibilité des travailleuses pour les femmes issues de 

l’immigration.  

Accompagnement  

Nous pouvons confirmer que les accompagnements dans les démarches et la traduction sont très importants. 

Les besoins des femmes se situent à différents niveaux. Elles ont besoin d’accompagnement dans les appels, 

d’interprétariat, besoin de notre présence lors des rendez-vous, par exemple à l’aide juridique, à l’aide 

sociale, chez leur avocate ou encore à l’Office municipal d’habitation. Elles ont besoin d’être rassurées et 

informées sur la structure et le fonctionnement social. Elles ont besoin de bien comprendre et parfois de 

démystifier le rôle des policiers, des procureurs, de la DPJ, etc.  

Pour bien soutenir les femmes issues de l’immigration, qui représentent 47.56% des résidentes, la Maison de 

Lina peut compter sur une équipe qui reflète bien la population de la région de Laval. Effectivement, plusieurs 

de nos travailleuses sont issues de l’immigration. Cela nous permet de rendre nos services accessibles en 

plusieurs langues. Cette richesse nous permet de faire beaucoup de traduction dans nos rencontres de groupes 

Services rendus à l’externe jeunesse 
Femmes 
et tiers 

Intervention/consultation téléphonique 139 

Référence/information 2 

Services rendus en personne 78 

Total 219 

Services rendus au téléphone 
et par courriel 

Femmes 
et tiers 

Intervention/consultation téléphonique 271 

Référence/information 53 

Total 324 
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pour les femmes hébergées. Cela facilite grandement l’intégration à notre ressource, le développement des 

liens de solidarité entre les femmes, mais aussi un accompagnement des hébergées beaucoup plus efficace.  

Avoir ajouté à notre horaire des heures supplémentaires nous permet définitivement de faire davantage 

d’accompagnements avec les femmes qui ont des besoins particuliers tout en étant toujours aussi présentes 

pour répondre à l’ensemble des femmes et des enfants que nous desservons.  

Tout au long de l’année, nous avons maintenu à l’emploi une travailleuse qui s’occupe de la désinfection, de 

la nourriture et qui vient en appui dans les multiples tâches connexes qui ne sont pas de l’intervention. Cela 

permet aux intervenantes d’être plus disponibles pour répondre aux besoins des résidentes ainsi que de 

répondre aux femmes qui appellent sur la ligne d’urgence soit directement ou via SOS violence conjugale. 

Adaptation en temps de pandémie  

En ces temps de pandémie, la sécurité sanitaire de notre milieu d’hébergement est un des enjeux les plus 

importants. Nos services sont essentiels à la sécurité des femmes et des enfants donc il faut constamment 

prévoir les meilleures pratiques à mettre en place pour diminuer le plus possible les risques que notre 

ressource, nos intervenantes ainsi que les femmes et enfants victimes de violence conjugale ne soient touchés 

par la COVID-19. Dans l’année, nous avons pu, encore une fois, compter sur le CISSSL. Effectivement, il a mis 

à notre disposition un appartement advenant le cas d’une femme qui serait testée positive à la COVID.  

L’année n’a pas été de tout repos. Nous avons quelque peu jonglé avec les mesures sanitaires qui nous 

permettaient parfois d’assouplir nos règles et d’autres fois nécessitaient d’être plus exigeantes sur le port du 

masque et les sorties des femmes. Bien que quelques intervenantes aient eu la COVID, nous avons été en 

mesure de maintenir l’ensemble de nos services, et ce, tout au long de l’année.  

Nous garderons certainement plusieurs mesures d’adaptation que nous avons mises en place puisque cela 

répond aux demandes des femmes. Merci à l’ensemble des collègues d’être aussi solidaires! 

Nous continuons de bénéficier de subventions de Centraide, CISSS de Laval et du Secrétariat à la condition 

féminine en lien avec la COVID, nous continuons donc d’avoir une cuisinière à temps plein, d’augmenter la 

fréquence de l’entretien ménager et d’offrir une prime de risque aux travailleuses. 

AGA ET ACTIVITÉS COLLECTIVES 

Assemblée générale annuelle 2020-2021  

Nous avons tenu notre AGA de façon virtuelle via la plateforme Zoom. C’est donc le 29 juin que tous nos 

membres et partenaires ont été conviés afin de participer à notre assemblée générale annuelle. La rencontre, 

toujours aussi pertinente, a permis d’accueillir plus d’une vingtaine de personnes.   

Colloque du Regroupement  

En novembre avait lieu le colloque du Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale. 

Trois intervenantes de la maison ont pu y assister. Elles ont vu des présentations très variées, comme le 

processus de dévictimisation revisité avec les connaissances en neuroscience ou bien la présentation du compte 

TikTok d’une des maisons membre du Regroupement. Le projet de formation, aux intervenantes et intervenants 

de la protection de la jeunesse, offert à Laval a aussi été présenté. Deux journées inspirantes et instructives. 
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Activité plage  

Lors de l’été 2021, afin de profiter du soleil 

et d’avoir un moment pour s’amuser, nous 

avons organisé une journée à la plage avec 

les femmes et les enfants hébergées. C’est 

3 femmes et 2 enfants qui ont pu profiter 

du soleil sur le sable accompagné de deux 

intervenantes femmes ainsi qu’une 

intervenante jeunesse. Nous avons débuté 

la journée en préparant les glacières pour 

la journée avec l’aide de la cuisinière qui 

nous avait préparé des salades, des sandwichs, des crudités et des collations. Les enfants ont pu profiter du 

sable en jouant avec des jeux de sable fournis par la Maison de Lina. La journée a terminé par un spectacle 

aquatique organiser par les enfants présents. 

Fête d’été au Centre de la Nature 

Dans le cadre du programme de carrière été, afin de célébrer la saison estivale, nous avons organiser une 

fête d’été. C’est une dizaine de femmes hébergées, 

ex-hébergées ou en suivi externe, ainsi que leurs 

enfants qui sont venus s’amuser avec nous au Centre 

de la Nature. Nous avons pu observer les animaux 

de la ferme, jouer dans les modules du parc, nous 

promener autour du lac et faire du yoga en nature. 

Pour cette journée, nous avions reçu des dons de la 

Pâtisserie Saint-Martin qui nous a fourni des 

sandwichs, des crudités ainsi que de beaux petits 

desserts. De plus, le Centre de bénévolat et Moisson 

Laval nous ont fourni les breuvages afin de ne pas 

se désaltérer sous la chaleur du soleil.  

Cueillette de pommes 

En octobre 2021, les femmes, leurs enfants, une intervenante et une bénévole sont allés cueillir des pommes 

et des citrouilles à La Magie des pommes. L’activité a permis aux femmes et enfants présents de vivre une 

belle journée ensoleillée d’automne. Avons pris le temps de cueillir des pommes et des citrouilles, de déguster 

des pommes fraiches et du jus de pomme et de prendre des photos en souvenir. Avons finalisé l’activité avec 

une balade en tracteur et avons fait un petit tour dans la fermette pour que les enfants puissent voir les 

animaux. Les femmes et enfants ont beaucoup apprécié cette belle activité. 

Fête d’Halloween  

Notre secteur jeunesse a organisé une belle fête d’Halloween pour les enfants présents en hébergement. Une 

intervenante et une bénévole sont allées chercher des bonbons pour préparer des sacs de bonbons à offrir 

aux enfants et ont décoré la maison en thème d’Halloween. En après-midi nous avons aidé les mères à 

déguiser les enfants et malgré la pluie dehors, les enfants ont eu l’occasion de frapper aux portes des maisons 

à proximité pour remplir leur sac de bonbons. L’activité a été un succès, les enfants ont éprouvé beaucoup de 

plaisir et pour certains enfants cela a été leur première expérience de fête d’Halloween. 
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Fête de Noël 

Le 17 décembre, nous avons organisé notre traditionnelle fête de fin d’année tout en tenant compte de la 

situation Covid. De 14h à 21h, nous avons invité les femmes à se présenter tout au long de la journée afin de 

respecter la distanciation. Grâce à nos généreux donateurs, cette année encore nous avons reçu beaucoup 

de cadeaux pour les enfants. Nous avons décoré une belle salle au Boisé Papineau. Les enfants étaient 

contents d’être accueillis par de la musique de Noël et un bel arbre de Noël avec des cadeaux en dessous. 

Pour les femmes aussi, nous avons voulu que ce soit un moment festif et réconfortant. Nous avions : 

• Un comptoir rempli de gâteries (dons de toutes sortes) où elle pouvait piger des sacs à main, des 

lunettes de soleil, des produits de beauté, des bijoux et des vêtements.   

• Un comptoir alimentaire avec des denrées non périssables. 

• Pour couronner le tout, le matin même, nous avons reçu le don d’un buffet chaud qui a particulièrement 

eu du succès tout au long de la journée. Les femmes (5 ou 6) avec ou sans leurs enfants avaient 

quelques minutes pour discuter avec les intervenantes présentes ou avec d’autres femmes qu’elles ont 

côtoyées durant l’hébergement.  

• En partant, on leur a remis des cartes cadeaux (belle surprise). En conclusion, ce fut un moment de 
bien-être évident pour les femmes, les enfants et les intervenantes ce qui nous motive depuis plusieurs 
années à faire des demandes de dons pour renouveler l’évènement.   

PRÉVENTION, PROMOTION, FORMATION ET SENSIBILISATION 

La Maison de Lina offre des activités de sensibilisation, de prévention et de formation, selon les besoins, en 

lien avec la problématique afin d’informer la population et de démystifier la problématique de la violence 

conjugale.  

En dépit de la pandémie, les intervenantes ont pu poursuivre les programmes de formation et de sensibilisation 

auprès de la communauté. De ce fait, nous avons pu offrir les suivants : 

Formation des procureures en violence conjugale au DPCP de Laval 

Nous avons rencontré les procureurs de la Couronne à Laval pour la 2e partie de leur formation en violence 

conjugale. L’objectif de cette formation était de reconnaître les éléments de dangerosité dans les cas de 

violence conjugale. Nous avons pris le temps de faire des mises en situation et d’élaborer sur chaque facteur 

de risque. Nous avons échangé sur les facteurs protection dans les cas de situations à haut risque de féminicide. 

En cours d’année, il y a eu un grand mouvement de personnel au sein de leur équipe et nous espérons donc 

pouvoir offrir ces formations aux nouvelles personnes arrivées dans l’équipe du DPCP (directeur des poursuites 

criminelles et pénales).  

Formation Urgence sociale 

L’Urgence sociale de Laval, une division du service de police de Laval, intervient à chaud sur les situations de 

violence qui arrivent sur le territoire depuis de nombreuses années. Afin d’améliorer les interventions faites en 

violence conjugale, en collaboration avec les deux autres maisons d’hébergement de Laval et du CAVAC, 

nous avons donné une formation à une quinzaine d’intervenants. Nous avons revu certaines notions, mais avons 

surtout mis l’accent sur les bonnes pratiques à mettre en place en tenant compte du contrôle coercitif et des 

impacts des commotions cérébrales (TCC).  
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Série documentaire « Pas une de plus »  

Nous avons ouvert nos portes à une équipe de 

tournage dans le but de démystifier les maisons 

d’aide et d’hébergement et les services offerts. 

Pour la toute première fois, des caméras ont 

été témoins de la vie dans nos maisons. Nous 

avons décidé d’ouvrir grandes nos portes 

normalement closes et confidentielles, afin de 

rendre notre travail auprès des femmes et des 

enfants victimes de violence conjugale plus 

concret. Nous espérions ainsi sensibiliser la 

population aux réalités des enjeux que vivent 

les femmes et les enfants et faire voir ce qui se passe dans une maison d’hébergement, à quoi ça ressemble 

et comment les femmes et les enfants vivent ensemble et développent un sentiment d’appartenance, mais nous 

souhaitions surtout démontrer la solidarité. Nous voulions aussi faire tomber certains préjugés en lien avec les 

maisons d’hébergement. En dévoilant la « vie en maison », nous souhaitions montrer aux femmes qui pourraient 

avoir besoin de nos services, qu’elles seront accueillies, écoutées et respectées dans leurs choix. Qu’une maison 

d’aide et d’hébergement, c’est bien plus que des draps et des lits, c’est de l’accompagnement, de l’information 

et toute une expertise spécifique pour aider les femmes et les enfants victimes de violence conjugale. Nous 

tenons à remercier les femmes qui ont répondu présentes et se sentaient prêtes à partager leurs histoires, 

leurs parcours, leurs réussites et leurs embuches et ainsi faire prendre conscience à d’autres femmes qu’elles 

ne sont pas seules. Nous tenons aussi à dire merci aux femmes et aux enfants de la maison qui ne souhaitaient 

pas être présentes à l’écran, mais qui ont permis que nous participions à cette série documentaire.  

Préven-Quête 

Préven-Quête est pour nous depuis quelques années un projet auquel nous tenons beaucoup.  Étant impliquées 

depuis le début et voyant à quel point ce projet innovateur a été bénéfique pour sensibiliser bon nombre 

d’adolescents à la violence dans les relations amoureuses, nous avions à cœur de poursuivre notre implication 

afin de rendre ce projet accessible dans les écoles secondaires de Laval. Nous avons donc travaillé avec nos 

partenaires pour finaliser l’adaptation de cette 

activité afin de pouvoir enfin la rendre 

accessible pour les élèves de 4e secondaire.  

De plus, afin de favoriser l’intégration des 

notions qui seront vues avec les élèves lors du 

jeu de quête, nous avons cru important de 

bonifier cette activité de sensibilisation. C’est 

donc avec l’aide de Marie-Danièle Germain, 

formatrice engagée par les 3 maisons de Laval 

et en collaboration avec les autres maisons, que 

nous avons créé une formation de 4 heures à 

l’intention du personnel scolaire afin de bonifier 

leur connaissance de la problématique et les 

outiller pour qu’ils puissent intervenir 

adéquatement lors de situation de violence dans les relations amoureuses. Nous avons également créé un 

premier atelier pour les jeunes de secondaire 4 afin de les outiller à détecter ce qu’est une relation saine 

versus une relation de violence amoureuse. Cet atelier était selon notre expérience incontournable, car nous 

avons pu observer qu’elle aidait vraiment les élèves à être prêts pour l’atelier suivant qui est le « jeu d’évasion 
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» virtuel dans lequel les jeunes se retrouvent au cœur de l’histoire de deux amoureux. En équipe de 4 à 6, les 

élèves devaient faire le jeu sur des tablettes électroniques et trouver des preuves et des indices afin de 

déterminer s’il s’agissait d’une relation saine ou malsaine. Un retour était fait avec eux à la suite de l’activité 

par une intervenante ainsi que des agents du service de police de Laval.  La réponse des jeunes à ces 

animations a été très positive et nous porte à croire et espérer que ce projet se poursuivra dans les années à 

venir.  Nous avons pu faire 3 écoles secondaires ont pu bénéficier de ce projet, soit l’école Curé-Antoine 

Labelle, l’école internationale de Laval et l’école secondaire Leblanc. Nous avons donc pu rejoindre 

11groupes de jeunes.  Voici les partenaires qui ont travaillé ensemble pour réaliser ce beau projet : Immersia, 

CSSL (centre de service scolaire de Laval) CISSSL, Service de Police de Laval, Maison Le Prélude, Maison 

L’Esther, Mesures Alternatives Jeunesse (MAJE) et notre coordonnatrice de projet Anne-Marie Lavoie.  

VIRAJ/PASSAJ  

Depuis quelques années maintenant nous sommes présentes à 

l’école secondaire Leblanc de Laval afin de coanimer des ateliers 

de prévention à la violence dans les relations amoureuses. VIRAJ 

destiné aux élèves de secondaire 2 vise, par le biais d’un théâtre 

forum qui permet la participation des élèves, à les faire réfléchir 

sur des sujets tels: la possessivité, la jalousie, la socialisation et les 

types de violence, afin qu’ils identifient les bienfaits d’une relation 

saine. Outre les animations effectuées par les travailleuses des 

deux autres maisons, deux intervenantes de chez nous ont animé des ateliers VIRAJ. 

En raison de la situation pandémique, nous n’avons pas été en mesure d’animer les ateliers PASSAJ qui 
s’adressent aux élèves de 4e secondaire.  

REPRÉSENTATION, CONCERTATION ET IMPLICATION SOCIALE 

Protocole d’entente et plan d’action régional avec la Protection de la jeunesse (DPJ) 

Durant l’année, nous avons poursuivi notre entente de collaboration avec la protection de la jeunesse de Laval. 

Ainsi, nous avons participé à des rencontres de concertation entre les maisons et la protection de la jeunesse 

de Laval afin de faire un suivi du plan d’action qui avait été élaboré lors de l’année précédente. Ces 

rencontres nous ont permis de mieux comprendre les réalités respectives de nos milieux et d’arrimer nos 

services.  Des personnes pivots de chaque organisation ont été ciblées afin de favoriser la collaboration entre 

les maisons d’hébergement et la protection de la jeunesse dans le but d’offrir des services plus adaptés aux 

mères et enfants victimes de violence conjugale. 

Formation des intervenant.es DPJ et DPJE  

Une des actions prioritaires du plan d’action était former les équipes de nos milieux respectif afin de s’assurer 

du mandat de nos organisations et d’avoir un langage commun en matière de violence conjugale.  Nous avons 

donc reçu une formation par visioconférence de Sébastien Dupuis, personne pivot à la DPJ, lors de l’une de 

nos réunions d’équipe.  Cette formation nous a permis de mieux comprendre la loi de la protection de la 

jeunesse ainsi que les étapes de signalement.  Nous avons aussi pu poser nos questions concernant nous 

préoccupation dans le traitement des signalements en matière de violence conjugale.  Par la suite, Marie-

Danielle, la formatrice engagée par les 3 maisons, a mis sur pied un comité de travail composé d’intervenantes 

des maisons afin développer une formation adaptée aux intervenant.es de la protection de la jeunesse. Alors, 

une formation d’une journée complète, avec des petits groupes d’un maximum de 15 intervenant.es, faite en 

co-animation, a été créée.  Malheureusement, dû à la réalité pandémique, cette formation a dû être faite par 
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visioconférence. Nous avons donc dû user de stratégies afin de rendre notre animation dynamique par le 

biais de mises en situation, de vidéos et de quiz interactifs.  Cette formation de base en matière de violence 

conjugale reprend certes la définition, le cycle et les formes de violence, mais elle aborde aussi la mission et 

le rôle des maisons d’aide et d’hébergement, leurs services, leur approche et le travail accompli plus 

spécifiquement auprès des mères et des enfants. Nous avons aussi misé sur l’importance de bien détecter la 

présence de violence conjugale et de prendre cette problématique en considération lors de leurs analyses et 

interventions.  Cette formation semble avoir été appréciée par les participants et nous espérons poursuive 

cette formule de formation mutuelle dans les années à venir. Le projet a totalisé 27 journées de formation 

pour plus de 320 intervenantes et intervenants formés. 

Projet pilote  

Un beau travail de collaboration a été fait cet automne afin d’élaborer un projet pilote en partenariat avec 

les 2 autres maisons de Laval, la DPJ et CHOC.  En effet, constatant une augmentation du nombre de 

signalements faits au service de la protection de la jeunesse en matière de violence conjugale, nous avons été 

approchés afin de réfléchir à la façon dont nous pouvions mettre en commun nos expertises spécifiques afin 

d’assurer un filet de sécurité auprès de ces familles dans le but ultime d’assurer la sécurité des enfants.  Une 

intervenante de la DPJ a été désigner dans l’équipe de la réception des signalements afin de faire une 

référence spécialisée auprès des mères pour qu’elle puisse avoir accès à une première rencontre d’information 

avec une intervenante de l’une des 3 maisons de Laval.  Durant cette rencontre, nous abordons les notions de 

base de la violence conjugale et expliquons nos services. Ce projet embryonnaire nous semble prometteur 

puisqu’il favorise la connaissance des ressources d’aide que ces mères pourraient avoir besoin.   

Projet « Guide des Mères »  

Une intervenante jeunesse de la Maison Le Prélude nous a approchés afin de participer à la création d’un 

guide à l’intention des mères. C’est donc avec beaucoup d’enthousiasme que nous nous sommes impliqués dans 

ce projet.  Pour ce faire, un comité constitué d’intervenantes des 3 maisons de Laval, de Simon Lapierre, Diane 

Prud’homme, Alexandra Vincent et Louise Lafortune du Regroupement des maisons pour femmes victimes de 

violence conjugale a été formé. Pour ce projet, un prix de 10 000$ a été octroyé lors du concours 

philanthropique d’industriel Alliance. Des focus groupes de mères, issues de femmes ayant bénéficié des 

services des maisons de Laval, ont été réalisés pour que le guide soit collé à leur réalité. Ce guide qui sera 

prêt d’ici la fin de l’année 2022 se veut un outil de réflexion pour les mères qui se questionnent sur leur rôle, 

la façon d’accompagner leurs enfants ainsi que sur l’aide qu’elles peuvent obtenir.  Bravo à la Maison le 

Prélude pour cette belle initiative! 

Transport adapté pour les femmes en situation de handicap vivant de la violence 

conjugale  

Le projet visant à avoir une entente entre le service de transport adapté et les maisons d’aide et 

d’hébergement de Laval pour faciliter l’accès aux femmes en situation de handicap a été finalisé cette année. 

Une procédure est maintenant mise en place si une femme en situation de handicap a besoin de se rendre 

rapidement dans l’une des maisons de Laval. Considérant que les femmes en situation de handicap vivant de 

la violence conjugale sont invisibilisées, nous croyons que ce projet est un pas de plus dans la reconnaissance 

de cette réalité particulière. 
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Pratique policière  

Cette année, une mise à jour importante a été faite sur la pratique policière en matière de violence conjugale. 

Nous avons fait plusieurs représentations pour que cette dernière nous soit présentée par la SPL. Après de 

nombreuses démarches, nous avons la confirmation que nous aurons une rencontre sur le sujet au mois de mai 

2022. Lors de nos représentations, nous revendiquions aussi une équipe spécialisée de policiers et 

d’enquêteurs au SPL. Cela existe dans plusieurs autres régions du Québec et on n’y constate que des effets 

positifs pour les victimes. Elles ont un accès plus rapide à leur enquêteur, elles connaissent rapidement les 

conditions de remise en liberté et elles se sentent en confiance. Nous croyons donc que c’est une excellente 

pratique. Plusieurs partenaires sont du même avis, alors nous allons continuer nos représentations durant de 

la prochaine année. 

Projet "baumes à lèvres"  

Le projet "baumes à lèvres" s’est poursuivi cette année. Il s’agit de remettre de l’information aux femmes que 

nous rencontrons de manière sécuritaire et discrète. La rédaction est bien avancée. Le projet pourra 

certainement être continué dans la prochaine année. 

Table de concertation jeunesse pour les maisons d’aide et d’hébergement pour femmes 

et enfants victimes de violence conjugale de Laval. 

Des discussions ont eu lieu avec les intervenantes du Prélude et de la Maison l’Esther afin de mettre en place 

une table de concertation jeunesse interrégionale entre les trois maisons d’aide et d’hébergement de Laval. 

Cette table se veut un lieu d’échange entre les intervenantes jeunesse des trois maisons qui a comme objectif 

principal de mettre en commun notre expertise et d’élaborer des priorités régionales en ce qui a trait à 

l’intervention jeunesse en violence conjugale.   Deux rencontres ont eu lieu cette année.  Nous avons pu discuter 

des services jeunesse qui sont offerts dans les différentes maisons et élaborer quelques objectifs que nous 

visons par cette concertation.  Ce projet semble répondre à un besoin régional grandissant d’intervention, de 

prévention et de sensibilisation face à la problématique des enfants victimes de violence conjugale.  

Corporation de développement communautaire de Laval (CDC) 

Malheureusement, en l’absence de la coordonnatrice, notre présence aux rencontres était presque nulle cette 

année. Nous avons toutefois participé à l’assemblée générale annuelle.  

Table de concertation en violence conjugale et agression à caractère sexuel de Laval 

(TCVCASL)  

Membre de la TCVCASL depuis décembre 2019, nous avons participé à plusieurs rencontres des différents 

comités 

Volet clinique 

Fabienne a participé à quelques rencontres de ce comité qui a pour 

but de discuter de situation de cas et c’est également l’occasion de 

partager notre expertise et notre approche. 

Volet stratégique 

Ce volet est composé de décideurs et parle des actions et des 

orientations de la Table. La coordonnatrice participe à ce volet. 
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Comité « message d’une amie »  

L’ancien projet « message d’une amie » a été repris pour créer une campagne de sensibilisation aux proches 

des victimes de violence conjugale. En comité, on a créé des conversations de messages textes pour démontrer 

des attitudes aidantes à adopter face à une victime. Ces attitudes sont : l’écoute sans jugement, croire la 

victime, éviter d’émettre une opinion, s’informer, respecter le rythme de la victime, partager des ressources à 

la victime, rester en contact et prendre soin de soi.  

Table de concertation de Laval en condition féminine (TCLCF)  

Tout au long de l’année, la Maison de Lina a assisté aux rencontres des membres de la TCLCF. Divers sujets 

ont été abordés tels que la situation des femmes migrantes, immigrantes et racisées ainsi que les violences 

faites aux femmes, les enjeux des femmes en situation de vulnérabilité 

sur le marché de l’emploi, les enjeux en lien avec la santé des femmes 

et les différents hébergements pour femmes à Laval. 

Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale  

La Maison de Lina est membre du 

Regroupement des maisons pour femmes 

victimes de violence conjugale. Sa mission 

d’éducation, de sensibilisation et de défense 

de droit, contribue à faire évoluer les lois et 

les politiques afin de rendre plus adéquates 

les mesures de protection pour les femmes et 

enfants victimes de violence conjugale. Dans 

une perspective de prévention, le Regroupement déploie un éventail de stratégies pour aider tous les acteurs 

de la société québécoise à mieux comprendre, dépister et agir en matière de violence conjugale. 

La coordonnatrice siège au conseil des régions à titre de déléguée régionale depuis septembre 2019. Son 

mandat se termine au début de l’année prochaine. Le Conseil des régions voit à la mise en œuvre des grandes 

orientations du Regroupement, de son plan d’action annuel et de tout mandat confié par l’assemblée des 

membres. Il s’assure également du respect des politiques et règlements internes, adopte les prévisions 

budgétaires et les rapports financiers périodiques, autorise les demandes de subvention et voit à la gestion 

des ressources humaines. La coordonnatrice fait également partie du comité gestion et vie associative du 

conseil des régions. Voici une liste des dossiers et des représentations réalisés avec le Regroupement des 

maisons.  

• Rehaussement du financement des maisons  

• Rencontres politiques : Condition féminine, 

Sécurité publique, Finances, Justice, etc.  

• Comité actions et stratégies  

• Comité justice  

• Comité sur le manque de places avec le MSSS  

• Tribunal spécialisé  

• Réforme du droit de la famille  

• Bracelets antirapprochements  

• Ligne d’aide financière d’urgence (LAFU)  

• Réforme de la Loi sur la protection de la 

jeunesse  

• Loi modernisant le régime de santé et de 

sécurité au travail  

• Le marathon des mots contre la violence 

conjugale  

• Documentaire d’Ingrid Falaise : Le monstre  

• Rencontre avec À cœur d’homme  

• Rencontre avec SOS Violence conjugale  



A-GIR – Arrimage – Groupe d’intervention rapide 

Implanté à Laval depuis 1997, le groupe A-GIR (Arrimage – Groupe d’Intervention Rapide) est un mécanisme 

de gestion des dossiers à haut risque d’homicide, de suicide ou de blessures graves en matière de violence 

conjugale. 

Les intervenants impliqués dans le groupe A-GIR travaille de concert dans le but d’établir et de mettre en 

œuvre un plan d’intervention concerté dans les 24 à 48 heures suivant l’évaluation d’un risque imminent 

d’homicide conjugal. La sécurité de toutes les personnes impliquées se retrouve réellement au cœur de 

l’intervention. 

Le groupe A-GIR est composé d’une vingtaine de répondants provenant de diverses organisations telles que 

la Division urgence sociale, le Service de Police, la Maison l’Esther, la Maison Le Prélude, la Maison de Lina, 

l’organisme CHOC, le CAVAC, la Direction des poursuites criminelles et pénales (DPCP), le CISSS de Laval, le 

Bouclier d’Athéna, L’ilot-service de crise et de prévention du suicide, le bureau de probation, Mesures 

alternatives jeunesse et la DPJ. Les répondants détiennent les pouvoirs nécessaires pour agir rapidement. Au 

cours des vingt dernières années, cette cellule de crise est intervenue dans plus de 100 situations. 

L’année dernière, le groupe A-GIR a reçu une subvention du secrétariat à la condition féminine pour 

l’embauche d’une coordonnatrice pour assurer sa coordination en soutien administratif et logistique. Elle agira 

également comme agente de liaison. Nous avons eu le plaisir d’accueillir Jenny pour ce poste. Ceci allègera 

certainement le travail des coresponsables. 

Encore cette année, la coordonnatrice et Mélanie, la substitue, ont participé aux rencontres semi-annuelles et 

des cellules de crise. 

COMMUNICATION  

Réseaux sociaux 

En raison des nombreux défis, de l’instabilité du côté de l’administration et du congé de maladie de la 

coordonnatrice, nous avons été peu actives sur les réseaux sociaux. Pour remédier à la situation, le comité 

reprendra les travaux au courant de l’année prochaine sous la supervision de la coordonnatrice. 

PARTENAIRES :  

• La Rosée  

• Centre de bénévolat Moisson Laval  

• Centre de crise lavallois (L’Îlot)  

• Centre d’aide aux victimes d’actes 
criminels de Laval (C.A.V.A.C.)  

• Centre des femmes de Laval  

• CHOC  

• Centre de services scolaires de Laval  

• CPIVAS  

• CISSSL  

• ALTA 

• IVAC  

• Le Bouclier d’Athéna  

• Les Maisons 2e étape  

• Police de Laval  

• Protection de la jeunesse  

• Regroupement des familles 
monoparentales et recomposées de 
Laval  

• Regroupement des maisons pour 
femmes victimes de violence conjugale  

• Secrétariat à la condition féminine  

• Urgence sociale de Laval  

• Ville de Laval  
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AUTOFINANCEMENT ET DONATEURS 

FundScrip 

Nous avons encore cette année continué notre campagne FundScrip. Bien que les revenus de cette campagne 

diminuent d’année en année, nous continuons de faire les achats de la maison à l’aide des cartes FundScrip, 

ce qui nous assure un minimum de ristourne. Nous avons également quelques 

fidèles participants, qui chaque semaine, continuent de commander leurs cartes 

de façon assidue afin de faire leurs épiceries, leurs pleins d’essence ou autre.  

Merci à tous nos participants !! 

Pour faire comme eux, nous vous invitons à visiter notre site 

Web, sous l’onglet « Faire un don », vous trouverez un lien 

vous menant directement au formulaire d’inscription 

FundScrip. Vous pourrez ainsi nous faire des dons sans 

même sortir 1 $ de vos poches! 

Valora 

Autre soutien récurrent, celui de madame Maria Larosa de l’association Valora 

et de son équipe qui organise, chaque année, une collecte de cadeaux pour les 

femmes et les enfants des maisons d’aide et d’hébergement des régions de Laval, Laurentides et Lanaudière. 

Nous remercions grandement cette femme impliquée et généreuse, ainsi que toutes les personnes qui ont 

accepté, grâce à Maria, de soutenir les maisons d’aide et d’hébergements pour femmes et enfants victimes 

de violence conjugale. MERCI! 

St-Hubert 

Notre super collaboration qui avait débuté il y a maintenant 4 ans avec le St-Hubert Express 

de Ste-Dorothée s’est poursuivie toute l’année ! Un souper par mois est offert aux femmes 

et enfants hébergés, merci à St-Hubert de leur offrir cette petite douceur!  

Royal LePage 

La Fondation Un toit pour tous de Royal LePage constitue la plus importante 

fondation publique au Canada dédiée spécifiquement au financement des maisons 

d’aide et d’hébergement pour femmes et au soutien des programmes de prévention 

de la violence. En guise de support, de nombreux courtiers immobiliers font don 

d’une partie de leurs commissions et les bureaux de Royal LePage de partout au 

Canada et tiennent diverses activités de collecte de fonds dans plusieurs municipalités. 

Pour la quatrième année de suite, nous avons été jumelés à un courtier de Royal LePage à Laval.  Nous avons 

pu recevoir 1 865$. Merci à Martin et à votre équipe!  

Air Miles 

Soucieuses de vouloir nous adapter aux réalités de chacun voulant supporter 

la mission de la Maison de Lina, depuis maintenant 4 ans, nous avons 

adopté un nouveau moyen afin de recevoir le support de ceux voulant 

donner autrement. En effet, le programme de cartes Air Miles permettent 

aux personnes le désirant d’accumuler des points sur leurs achats dans les 

commerces tels qu’IGA, Jean-Coutu et Rona directement dans notre 

compte. Ces points nous permettent entre autres d’obtenir des rabais sur nos 

achats d’épicerie ou de pharmacie pour les besoins des femmes et des enfants en maison 

ou d’obtenir des billets gratuits pour des activités. Depuis le début, nous avons accumulé 6 652 points! 
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Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale 

Le Regroupement a reçu un très généreux don monétaire de la part d’une congrégation religieuse au courant 

de l’année. La demande de cette congrégation était que l’argent ai directement 

pour aider les femmes. Le regroupement à divisé ce don parmi les maisons 

membres. Cela nous a permis de recevoir 2 325$ pour acheter des cartes 

cadeau Walmart pour offrir aux femmes à leur départ! 

Toy Drive 

Pour une troisième année consécutive, Carolyn et son équipe nous ont remis une soixantaine de cadeaux de 

Noël pour les femmes et les enfants à qui nous venons en aide. Son geste d’une grande générosité a permis 

de gâter tout le monde! Merci beaucoup encore ! 

CanaDon 

Nous avons également reçu plusieurs dons sur la plateforme CanaDon qui est reliée 

à la section « Faire un don » sur notre site web. En effet, le montant des dons reçus 

sur cette plateforme à doubler! Nous avons obtenu 7 402$ comparativement à 

3 458.05$ l’an dernier. Merci à tous les donateurs! 

Centre de bénévolat 

Tous les ans, nous avons la chance de compter sur Moisson Laval afin de recevoir de nombreux dons de 

nourriture une fois par semaine. Cette année, nous avons reçu 6895 kilogrammes de nourriture, 

comparativement à 3 367 kg l’an dernier.  

GFL Environmental 

Cette année, comme vous avez pu voir au début 

du rapport d’activités, nous avons reçu un don 

de la compagnie GFL Environmental d’un 

montant de 5 000$ pour refaire le salon des 

ados. En plus de ce généreux don, les employés 

de la compagnie ont offert des cadeaux de 

Noël à tous les enfants et femmes hébergés!  

Merci à l’équipe de GFL Environmental !!!  
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AUTRES DONATEURS  

Nous pouvons évidemment toujours compter sur de généreuses donatrices et de généreux donateurs. Leur 

soutien financier ou matériel et leur générosité permettent aux femmes et enfants qui doivent avoir recours à 

nos services d’avoir un meilleur séjour et un soutien plus complet. Nous remercions donc celles et ceux qui ont 

soutenu notre organisation cette année:  

Maria Katiforis  

Solange Maheu 

Geneviève Hotte 

Sheska Ulysse 

Raymond Dimitri-Hakim 

Gestion Gitel Inc. 

Croesus Finansoft inc 

France Dubois 

Denis Larivée 

Syrus Réputation 

Agence Unik 

Les Caisses Desjardins 

Pizzeria Papou 

Gaëtan Bruyère 

Toys R Us 

iSaute 

Chevaliers de Colomb 

Clip and climb Laval 

Pâtisserie Saint-Martin 

Carolyn’s toy drive 

Opération Père Noël 

Hop la rentrée  

Garderie des petits 
explorateurs 

Subway 

Joseph Labelle 

Madame Dubé 

Fabrique Ste-Dorothée 

Médispa – Tracy 

Boisée Notre-Dame 

Marie-Ève Belisle 
Desmarteaux 

BMW MII Laval 

BÉNÉVOLAT 

Le changement au niveau des règles sanitaires nous 

a permis de retrouver nos bénévoles! Ariane est 

venue offrir du temps pour les femmes et les enfants. 

Entre autres, elle a participé à la sortie aux pommes, 

elle a décoré la maison pour l’Halloween et ont 

accompagné les femmes et les enfants dans les rues 

de Laval pour la cueillette de bonbon. 

De plus, c’est avec un grand respect et une énorme 

appréciation que nous disons au revoir à notre cher 

M. Ménard. Il a toujours été fidèle, semaine après 

semaine, pendant plus de 15 ans pour la cueillette 

de nos dons alimentaire. 

Plusieurs autres belles coopérations bénévoles sont 

à venir soit pour offrir du répit aux mamans, des 

services et des douceurs aux femmes et aux enfants! 
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C.P. 1705, Succursale Saint-Martin 

Laval (Québec) H7V 3P9 

maisondelina.org 

REMERCIEMENTS 

Les femmes et les enfants victimes de violence conjugale sont notre raison d’être.  

Nous tenons à les remercier pour la confiance qu’ils nous témoignent et à leur rendre hommage pour 

le courage dont ils font preuve. 

Notre plus grand rêve serait évidemment de ne plus exister…  

En attendant de l’atteindre, nous nous engageons à toujours être là pour héberger, défendre et aider 

ces femmes et ces enfants pour qui, autant Lina que Jinane, auraient souhaité une meilleure vie. 

Merci à ces deux femmes et à toutes les autres tout aussi inspirantes. 

https://maisondelina.org/

